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ELECTEURS  DE  CHATEAUGUAY 

VOUS  allez  être  appeler  à  vous  prononcer 

sur  deux  politiques  navales,  la  politi- 

que  de  M.  Borden  et  la  nouvelle 

politique   de   M.  Laurier. 

IL  EST  TRES  IMPORTANT  QUE  VOUS  LES 

CONNAISSIEZ  TOUTES  LES 

DEUX  EXACTEMENT. 

Hii  l!»l(t.  M.  liaiiricr  voulait  une  |)ftitt!  mariiif,  niiKiiliiinn 
III  tiiniifi  (Il  jxii.r  (quaiiil  nous  ii "iMi  avions  pas  l>vsoin),  et  un- 
l>,'rliili  I  II  liiiiis  (Il  fini  m .  ("cttf  |)(iiitit|Ur  a  l'-ti''  condaïunt'c  li-  21 
scptcinlu'c  liUl.-iwr  !.' pt'UpJv' caMUilit'H.   -,  ■      •    ■. 

M.  l*.()r(ii'Ui).hnafttaiT  tli-  coi'si-lt'-  l'Aii.iraut.'-,  dt-  pniulrc 
les  uicsni-i'S  luiuinliatt-s  jugées  iiéccssaircs.  juiis  de  consulter  li- 
peuple  sur  la  polititpie  perniaiuMite  à   étaltlir. 

Le  i>euple  lui  a  (louiié  raison  en  le  i)ortant  au  pouvoir. 

Siiivaut  sa  promesse,  il  a  eonsulté  l'Amirauté  cpii  lui  a  ré- 
pondu entre  autre  eliose  ee  (jui  suit.  (  Ménioii'e  de  l'Auiirauté. 
No.  10  I. 

Kl.     Le  preiider  uiinistre  du  Canada  a.vant  deuuin- 

désous  i|uelle  forme  "ne  aide  immédiate  de  sa  part  serait 

le  plus  et'feetive.  nous  n'avons  aueune  liésitation  à  ré- 

nondre.  après  un»-  étude  prolongée  de  toutes  les  eireons- 
anees.  qu'il  est  à  désirer  (pie  cette  aide  i)révoie  la  eons- 

truetion  d'un  certain  nombre  des  i)lus  grands  et  des 

plus  forts  navires  de  guerre  "pie  la  science  puisse  bâtir 

ou  i|Ue  l'argent  puisse  procurer. 

Kn  consé(|uence,  >[.  Borden  i)ropo,se  au  Parlement  de  voter 
$:{.').0()( ).()()()  pour  construire  des  Imteau.K  (pii  resteront  la  pro- 
]>riété  du  Canada. 

.M.  Laurier,  i)ar  opportunisme  poLti<|ne,  va  beaucoup  plus 
loin,  il  approuve  l'offre  de  ^UÔ.OOO.OOO,  nuiis  veut  de  plus  cons- 
truire deux  flottes  au  Canada  (lui  t  utraînerait  une  dépense 
de  ^(;2.(K)0,000  pour  les  navires  et  de  $73,000,000  pour  des  cluin- 
tiers  maritimes.  Au  dire  des  exports,  cette  entreprise  entraîne- 
rait le  pays  dans  une  dépense  pouvant  aller  de  $r>00,000,00()  à 
.+1.000.000,000. 

y[.  Laurier  veut  de  plus  que  le  Canada  fournisse  non-seule- 
ment des  navires  mais  des  hommes. 

Mettons  maintenant  les  deux  politiques  eu  regard  afni  cpie 
le  public  les  puisse  mieux  juger. 
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Les  deux  politiques 


RESOLUTION  BORDEN 
(9  décembre,  1912) 

Qu'il  est  expédient,  en  rap 
port  avec  le  bill  actuellement 
devant  cette  Chambre,  inti- 
tule': 'Loi  à  l'effet  d'autori- 
ser des  mesures  en  vue  d'aug 
menter  les  forces  navales  ef 
fectives  de  l'empire,"  de  dé- 
créter ; 



(a)  Que,  à  mêiri'e  leYoriffs* 
du  revenu  consolidé  du  Ca- 
nada, il  soit  loisible  de  ver- 
ser une  somme  n'excédant 
pas  trente-cinq  millions  de 
dollars  dans  le  but  d'aug;- 
menter  immédiatement  les 
forces  navales  effectives  de 
l'em-pire; 

/  Il  >   (jl\l  ■  lil   >\\\r  smilllir  scl'il 

utilisr'c  sMiis  l;i  .lii'i'i-1  ion  du 
(l(iiiv>'i'M"in'  (il  l'imsril  iKUir 
les  fins  lil-  lil  i-Dii^trui-tiiiii  cl 
i '(M|iii|>iii:riit      'il'    lii'it  imciils 

lie  ^'lli'l'lr  iill  lil'  iTuisi'Ul'S  cm 

nissi's.  ilii  lyiti»  )<'  plus  ino- 
ilfflii'  ri   II'   l'ilis  [.uissillll  : 

(ci      (^llc     les     (lils     llilVll'CS. 

>iiic  t'ilis  coiist  niiis  et  ('■((uipcs. 
seront  iilacT's  |iiir  le  (îmiV'f- 
iieiii'  en  conseil  H  l;i  (iis|)osi 
tion  (le  Sii  ^M^jcsté  ])oiir  la 
défense  eoniniune  de  l'eni- 
|)ire  :  ot 


CE  QUE  VOULAIT  M. 
LAURIER 

(12  décembre,  1913) 

Qu'il  eit  expédient,  en  rapport 
.-ivec  le  blll  actuellement  devant 
cette  Ch-imbre,  intitulé:  "l.ol  i 
l'effet  d'autorlier  le*  mesurée  en 
vue  d'.iign  enter  lei  forcée  navale* 
effectives  de  l'empire,"  de  décré- 
ter: 

(a)  Que,  à  même  les  fonds  du 
revenu  consolidé  du  Canad.-),  Il  soit 
loisible  de  verser  une  som  -e  n'ex- 
cédant pas  trente-cinq  m  nons  de 
doll.irs,  dans  le  but  d'augmenter 
immédiatement  les  forces  navales 
effectives  de  l'empire; 

■|,f  ni>''iniiiif  |i|.  ciuc  |i;ir  le  IHi- 
ii-:i\i  lie  l'amirnité  miii  I;i  sitii.itinn 
i.MV:lli-     Kéll.T.ile      lie      lelnl'il  <■  ••! 

r  I  ..JiuiiMO'iiié*  ■•  l'Ile  l'ii  iiiiliii'  l>io- 
11.  ■|'m-^»i  H  itie  * '■!•■  i'icllllel  Millis- 
,  MV.  Je  '■  ■11'''.  l'"''.  l'élit  Vnir  IIMC 
lilu.xiellls  i.es  .liis  lMl|iiirt;illts  li-ll- 
Miiis  éllHIltJels  elit  inlopté  llti  l'.i- 
lîr.iiiinii  ilélini  imiii-  uiKineiitir  i.i- 
l.iilenieiit    leurs    furies    :i:i\:iles, 

■i^ue  cette  «léi  isiiiii  n  fnn  é  le 
lti>.v:illlMe  l'ill  il  eiilli'elltrer  ses 
forées  1'  \;lles  i!.ins  siill  vulsllriye 
iininéiliiit.  eiitinliiuit  par  là  le  re- 
trait lie  si'S  navires  îles  |H,ssessiniis 
riiiienées    île    l'elilliire. 

"(lue  tiiilte  iiiesMie  teiiilant  l'i  ae- 
I  Miller  raille  ilu  l'aiiailn  fl  I  i!.^- 
fiaise  iia'.ale  île  reiunire  «lUi  ne 
eiiiiiiireiiiirait  pas  un  s.\  stème  p,-r- 
rnaiieiit  île  pa rtieiii a t imi.  au  iiioveii 
l'i  navires  pnsséilés.  é(|u;pés  et  eii- 
tr.'teiius  par  le  Caiiaila  et  ne  puiir- 
Miieinit  lias  ;"!  leur  eiiiislnietiuii 
aussitôt  que  iiiissilile  en  Canaila. 
ne  serait  lias  une  expressinn  ailé- 
nnatP  nu  sa  ti>  ■  lisante  iles  aspira- 
tions lin  peupl.-  eanailien  au  sujet 
.le  la  ilêfense  nivale,  et  ne  re|iré- 
seiiterait  pas  la  part  li-iritime  ipie 
lU'Vrait  assumer  le  l'anaila  ilans  le 
iniintien  îles  fore, -s  navales  île 
j'einnii  e. 

"(Jue  e.lte  < 'ha  mille  regrette 
iVapinenitre  nue  le  (  Jouvernempiit  a 
riiitenlinn  li'a.loun.er  in'létiniinent 
railoptiiin  I>ar  le  Canaila  il'une 
polilii|Ue    navale    perinaneiite. 

"'lue  eett"  l'iiamlire  e'-'t  iVniii- 
nlon  qup  des  mesures  ilevraient 
être  prises  au  cours  île  la  pré- 
sente session  pour  mettre  en  \'- 
frneur  il'iine  nianii're  active  et 
nromnte  la  politiqne  irn'ale  per- 
manente <  ompriso  ilans  la  lui  ilu 
service  île  la  llarine.  île  l'.'li'. 
:iiliiptée  en  conformité  île  la  réso- 
lution anprouvée  unanimement  par 
cette    ("lia mire   en    mars    inno. 

■Que.  cette  Cliamlire  croit  île 
nlus.  ou'auKnienfer  la  puissance  et 
r.  tiw.hiiité  <i..  la  mirine  iiniiériale 
par  l'adjoiici  lon  île  l'euv  espi.i'"- 
fournies  par  le  Tinaila  sous  le  ré- 
Kinie  (le  la  siisilite  loi  et  oui  se- 
ra ie..t  stationnées  sur  les  côtes  ca- 


(d)  (}u«'  la  ililf  Hoiiim»' 
sera  vtM-sée  et  utilisée,  et  les 
(lits  iiHvires  iM)iistriiit8  et  iiiih 
il  1)1  «lispiisition  ilts  Sa  M  i.ji's- 
t<'-  l'ii  conformité  des  condi- 
tions et  conventions  consen- 
ties et  conclues  entre  le  Oou- 
vemeur  en  conseil  et  le  gou- 
vernement de  Sa  Majesté. 


iia(llenn«a  dea  océun»  AtUiiittiiuv  vt 
l'ui'lfluue,  leapei-tlvriiifiit,  plutôt 
qu«  Ue  recourir  &  uiu*  oinitrlliution 
M>.(  Il  ainriit.  xoit  ilf  iiavir»'»,  v»t 
une  meaurc  do  beMUcuup  lu  i>Iub 
pruiirr  tk  vrnlr  nu  aeiouiM  «le  la  il*'- 
.«ui.»'  iiiiMiir  iiiipfilaU-,  ft,  pour 
employer  l'expreHHlim  roiitetiuo 
•  tan»  le  iiif'iiaili't'  lie  iMiiilraiili^,  h 
'reilimiier  une  I'Iuh  Kiainle  élaatl- 
■  Ité  lie  iiiouv  ••meiif  aux  emaiIreH 
liiltaniiliiueM  KUf  touteM  lea  iiierH,  el 
iimlnliuer  illierteineiit  .lavaiitaRe 
à  la  HtVuiit.'*  de»  iHniiinluiiM";  et 
i|Ue,  le  K<>u\.'rn<  iii.  nt  (  iii.uiieii  ile- 
vralt  prendre  ileh  nii-nui»  propre» 
.1  la  r^alixatliiu  la  l'iiis  iniichuii'' 
imXîdMe     'le     l'et     id)J<I  '. 


■r.' 


l'oiir  justifier  stui  attitude.  M.  liaiiiin-  prétendit  que  ee 
voti-  de  $;{."i,(M)n,0(»U  était  le  premier  virsciueiit  diin  systtMiie 
iM-nnaiiciif  de  e<)iitril)Uti(iii,  et  (jue  les  dreadiiouplits  proposés 
seni! iiit  donnés  en  eadeaiix  à  l'Angleterre. 

A  i-fla  .M.  IJordfii  répond  le  7  avril  1913: 

"A  plusieurs  ici>risc'S,  il  (Sir  Wilfrid  LaurieiJ, 
nous  a  dit  <;ue  »•(•  ((U»-  nous  luoposioiis  est  un  systèiiu! 
j)t'riiiani'nt  d"  eo.itrih'i'Yion  f^ir  i::a  ;in>;>K'  resi)onsa 
liilité.  à  titre  <ic  inemlu-c  du  tit»n\ii  iifiiii-nt.  je  tiens  à 
opposer  ma  liéiiéjration  la  jtlus  eatéfîori(|ue  à  ces  affir- 
mations. l)a!)oril,  il  ne  s'agit  nullement  iei  d'un  sys- 
tème de  contribution;  et  en  seeond  lieu,  il  ne  s'agit  nul- 
lement de  système  permanent  de  coopération  finan- 
cière. C'est  ce  «(lie  j'ai  déclaré,  le  .')  décembre,  et  réi)été 
en  diverses  circonstances  depuis,  et  je  le  réaffirme  au- 
jourdliui  aussi  catégori(iuement  (lUe  me  le  permet 
l'usage  parlementaire,  truelle  est  la  proposition  dont 
cette  Cliamlirt  est  saisie  en  ce  moment  '  Nous  proposons 
de  coii.sacier  .+:?•'>.()()(),()()()  à  l'aciiat  de  cuirassés  d'escadre 
ou  de  croiseurs  cuirassés,  du  type  le  i)lus  puissant  et  le 
plus  moderne  :  ces  navires  doivent  demeurer  la  pro 
priété  du  i)euple  canadien  et  r>tre  mis  à  la  disposition 
de  Sa  .Majesté  le  roi,  pour  la  d'fense  commune  de  l'em- 
pire. N'oilà  la  projiosition  que  nous  avons  soumise  au 
Parlement  canadien." 

Concernaiit  la  proprié-té  des  nnvire.s,  M.  Hordeii  avait  déjà 
dit  le  .')  septembre  liH'J: 

••('es  bâtiments  de  combat  seront  à  la  disposition 
de  Sa  Majes  le  roi  pour  la  commuiu  défense  de  l'em- 
pire. C'est  à  la  marine  militaire  royale  (|U  incombe  le 
soin  ('e  leur  entretien  t^t  de  leur  direction,  et  nous  pos.<é- 
dous  l'assurauee  (lue  si,  un  jour  à  venir,  le  peuple  ca- 
nadien veut  établir  une  unité  canadienne  de  la  marine 
de  guerre  royale,  le  (Jouvernement  fédéral  })ourra  rap- 


p.l.r  CN  liâtinitntN  \umv  iprilH  fMMH.'iit  partie  de  ciate 
itiitriii  tiiilitiiirc  «'HniKlirriiii'.  rt  !.•  eus  ilt'i-ht'iinf,  «•'«•Ht 
sur  !«•  (Jouv.riifiiient  cauatiù-n  «nu-  retouibiTait  les  frai» 
•l«-  l<'ur  «'iitrttifn  i-t  non  paH  sur  la  Uraiult-  llrftaKnf." 

Kn  1!)1(),  M.  IJorden,  (U«M.ats  1!>1().1;»1I,  Vi»l.  J,  pa^i-K  227- 
L'2S,  N«,v.  24,  l!H(»i.  «ItVlarait  «|u.  toute  i»«)liti«|u.-  iiavalf  jkt- 
iiiaiifiit.-  «I.vait  ."•tr.-  souiiiiM-  au  piuplf.  Il  n'a  pas  viair  «lo  ct-tt.- 
.I.claraf ion.  S^'s  «•«»li«^Ku.'.s  ont  attirnu'  à  leur  t«»ur  la  ni."'rn.-  «>i>ini«in 
et  1  opinion  de  leur  parti  à  «•«;  snjff. 

Jic  H  avril  .M.  Wliiti',  niinistn-  di-s  FiiuincfS,  «JiNait: 

•S.-  trouvr  t-il  tianN  h-  proj.-t  «If  l«)i  iU'itonv  j)ar 
mon  tn'-N  lionorahl.-  ami  et  cpii  a  pour  luit  d'arrcti-r 
«IfS  iii.surt's  m  vu.-  «I  ■auKiiifnt.-r  Icm  forc.-s  navales  vï- 
frctiv.^s  .1,.  r.'mpir.'.  un  s.  ni  nn.f,  un«-  seul,  syllalilv  t|ui 
in(li«|n.-  «lu*-  nous  allons  acquitter  <lfs  font  ri  but  ions  r.'-- 
^'ulièrt's  et  iMTio«li(|n.s  au  tn'-sor    Hj-rial?  Non. 

■•Je  nu-ts  (|uicon(|ne  peut  lire  .  t  comprendre  l'an- 
^'lais  au  «l.-»"v.)..  dir-  qu..  le  :;,i-9J,.f  .,^,.  Un  n.aint.-nant 
soumis  a  Ih  ! 'Iî/.inh,v,  >';;jn<ien>  ilii  sé(d  ii>«)t  <iuj  vienne 
en  conflit  avec  le  prim  rpe  •'■nonc«'-  daiis  la  n'^soliition  de 
]!»()!».  Je  tiens  «-neore  à  «lire  «pie  je  suis  eiitit^Teim-nt  o|»- 
pos«''  à  une  politi<jue  de  eontrihiitions  pt''riodi«|ues  ou 
dont  le  nmntant  est  fixi'^  davane»',  ««t  «pie  cette  attitude 
a  t'té  celli!  du  très  honoralile  i)remi«'r  ministre  dès 
1  orijîiiie.  " 

!)«•  son  ci^té,  !■•  Sénateur  Lon>.'liead.  l«-a.ler  conservateur  au 
Sénat,  «lisait  : 

■■|.«-  l'reinier  .Mini.vi-e  actuel  «'-tait  alors  (  lîllO), 
chef  de  r«i|)positi«iii  et  aiU'Uiie  politi<|Ue  na  «'■tt'-  «l«'-fini.' 
plus  clairement  .pie  celle  «|uil  a  soumise  à  la  Chambre 
en  1!»1()  et  ipii  «'-tait  au  résuim'- ;  «pn^  h-  projet  «ioiit  le 
rarlemeiit  t'-tait  alors  saisi  n«'  suffisait  pas,  «pi "il  «Hait 
incompatibh-  ave«'  la  situati«)n,  du  moment,  l't.  «pu-  vu 
le  b«'s«)iii  pressant  «lans  l.-.piel  se  trouvait  l'empire,  il 
proposerait  .pi  une  contribution  substantielle  fut  faite 
au  sonvernemeiit  impt''rial,  «-t,  «le  plus,  «pi«'  si  les  «''lec- 
tions  suivant«'s  le  portaient  au  ;;ot;v«)ir,  il  s'eupa^eait 
à  faire  v«)ter  une  contributi.n  d  nrjjeni'e,  puis  «It'finii- 
une  politiipie  p.-rman«'iite  qui,  avant  d'«*'tre  a«lopt«''«^.  se- 
rait soumise  au  peuple." 


L'attitutle  «leiix  i)artis  est  donc  celle-ci: 


ii  attitutle  «leiix  i)artis  est  donc  celle-ci: 

:^^.  Honlen.  e«)iMm«'  il  s'y  est  eii^'ap',  veut  ac«-order  une  aide 
niim.'..liate  à  l'Aiij;l,.terr...  puis  ('(hNSCLTEK  LE  PP^TI'LE  sur 
la  i>«)liti«pie  i)erinaiiente  à  adopter. 


f 


M.  Ijaiirier  veut  «loniicr  .i«;J.'),(KKMK)0,  coiiKtiiiin-  <l.'ux  t'iott»*. 
it  lulopt.r  une  p.    .i<|ue  iMTMuineut.'  SANS  (.'ONSrLTKR  LE 

M.  liuuii.r  Vint  <l.'  pluK  payer  le  tri'  it  <lu  sniiR.  Il  «lit  (  Dé- 
Imts,  12  iJéeeiuhie  liMl',  eoloruie  lOM  )  : 

A  moiuH  <|ue  je  lie  me  trompe  sur  l'esprit  du  l>euple  eaiiH- 
ilieii,  à  moins  iiuil  nHit  eliHii»?«''  iriiir-al.  et  s'il  n'n  pan  renié  l». 
saiiK  d«'  WH  aue»"'treM,  <piel  <pie  soit  la  proviiiee  (lu'il  habite,  je 
•lirai  i|ue  le  peuple  eaiiadieii  ne  voudra  pas  de  eette  politique  hy- 
bride, mais  (pi 'il  insistera  pour  <pie  la  eonstrib'  tioii  du  Canada 
à  l'Aiijflterre  soit  une  eontribution  en  argent  en  hommes  à  la 
t'ois. 

Monsieur  l'orateur,  ee  n'est  pas  l'argent  .,.ii  maïKjne  à  l'An- 
gleterre dans  le  lient,  .lamais  elle  n'a  été  plus  riche  (|u'elle 

l'est  aujourdliiii  ;  son  trésor  déborde.  Ce  dont  elle  a  besoin  ce 
sont  le  eoeiir,  l'en,  ijjie  et  les  iiii!.<eles  de  ses  sujets  dans  le  mon- 
de entier. 


'f 


Kt  tous  les  députés  liliéraiix  de  eontiniier  eu  elioeiir: 

"Si  les  eireoiistaiiei-<  étaient  eritii|ues,  si  1  iiifjle- 
(erre  était  en  daii>.'er  -  non,  je  ne  dirai  jias  cela;  mais 
si  elle  était  hu.\  prises  avee  une  ou  ileiix  <l<'s  fïraiides 
piiissanees  d'Kiirope  —  mon  très  honorable  ami  pour- 
rait venir  nous  demamler.  non  pas  $;r>,(M)0,0()0.  mais 
deii.x,  trois  ou  ipiatre  fois  eette  somme.  Nous  mettrions 
toutes  les  ressourees  du  Canada  à  la  disposition  de  l'An- 
jrleterre  et  il  n'y  aurait  pas  une  se,de  voix  diseur  te." 
Débats  12  décembre  l!»l:{.  colonne  1()4S. 


Le  tribut  du   sang 


M.  Oraham.  le  fiitun'  ehcf  libéral,  le  bras  droit  de  Sir  WW- 
t'rid,  (    Débats,  12  décembre  1!)12)  : 

'•Monsieur  l'Orateur,  je  le  demande  aux  Canadiens 
descendants  des  ancêtres  d(-  l'Honorable  Premier  Mi- 
nistre: (pie  pensent-il.s  d'im  gouvernement  qui  veut 
donner  à  l'Enpire  une  aille  en  argent,  et  ^UI  REFUSE 
. . .  NOS  VIES  POUR   SA   DEFENSE?. . .  Je  le  de- 


pensent-ils  du  prograniiue  "préconisé  par  leurs  propres 
représcutantso  dans  le  ministère",  annonçant  qu'ils  ont 
de  l'argent  à  prêter,  mais  que  l'ardeur  combative,  ils 
ne  l'ont  plus  et  (pi  ils  NE  FOURNIRONT  PAS  UN 
SKUL  IIO.MMK...  ("est  donner  une  fausse  idée  des 
mande  aux  descendants  de  la  vieille  race  française:  que 
Canadiens...  Quant  à  donner  des  navires  construits 
aux  frais  du  i)eui)le  caïuidien,  ne  les  donnez  pas  comme 
un"  simple  coque  sans  éipiipage  ;  donnez  à  la  Métropole 
<e  dont  elle  a  un  plus  grand  besoin  «|ue  l'argent,  c'est- 
ii-dire  I/UMPOT  DU  SAN(Î.  S'IL  EST  NECESSAIRE. 

POUR  LA  DEFE.XSE  DE  L'EMPIRE  EN  PERIL." 

M.  D.  A.  Lafortune,  déimté  d,.  Mont.-alm.  VA  dé<-.M.d)n-.  1f»12. 

••il  iKMis  fiiur  (|Mcli|ues  vaisseaux  prêts  ù  ])roté- 
ger  !<■  Canada  d'abord,  et  iiitMiie  jjrèts  à  aider  l'em- 
pire ..M  cas  de  guerre.  Je  dis  que  la  loi  passée  par 
M.  Laurier  est  la  s.-ule  nécessaire,  la  seule  prafi(|ue 
j)our  la  protection  de  reiiipire  et  dn  CaïuKla." 

M.  Clark,  député  de  He.l  D.mt,  Ki  déecmbre.  1!»12. 

'•:\Iais  l'avilissement  fîiiaiicier  de  la  luition  cana- 
dienne n'est  rien  comparé  à  son  avilissement  moral, 
car  non  seulement  je  ne  veux  (|ue  (piatre  dollars  ,'t 
demi  au  Canada  à  des  intervalles  imléterminés  com- 
|'iirativem<-nt  à  l'anglais  d'Angleterre  (|ui  vaut  cin.| 
dollars  toute  sa  vie  durant:  tuais,  si  le  coup  de  pou- 
dre dont  parlait  l'iKionralile  député  éclatait  pas  une 
seule  goutte  de  sang  canadien  ne  serait  versée  ni 
offerte.  Voici  c,.  ,pie  j'appelle  l'avilissement  moral 
||i'e  les  Canadiens  ne  tolèrent  i)as". 

M.  Guthrie,  député  ,1e  Wellington-.Xord,  U  janvier  l!»]:!. 

■Xous  cryons  aussi,  coniine  il  est  dit  dans  cet 
or.lic  du  jour-l/i  ,|ue  le  <'anada  saura,  le  cas  écliéant. 
all<-f  (le  l'avant:  et  mon  ehef  très  vé'iéié  (Sir  Wilfrid 
Lanri<-n  ne  unnupia  pas  de  déclarer  en  cette  mém.' 
circonstance,  (pi 'en  cas  de  besoin,  à  rbeiire  du  dan- 
ger, ce  n'est  i)as  le  verseinent  d'une  contribution  ih' 
.-)<:!r),000,000,  ni  même,  ainsi  (,iri|  disait,  d'une  somme 
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•  Iiiafiv    fois    plus    considcral)!.'   .|iu'    cria    ((uc    l.-s   d.'"- 
i>iit(''s   libéraux    (Iciiiaiid.TaicMt   an    pays,    mais   «prils 
vouclraioiit  plutôt  i.n-ttrc  à  la  disposition  d.-  la  mr-rc- 
|)atHo  ](>s  i-cssouivcs  ciitièivs  de  notro  budfrct  et  jus 
Mii'jiii  dci'iiicr  des  ('nlauts  du  Canada." 

M.  Boivin,  député  d<-  SlictVonl,  le  KJ  .jaiivii-i'  l!»!.!. 

■■L<'  loyalisme  cst-il  doue  disparu  du  Canada.'  Il 
.'.Kistait  <\u  loyalisme  ■\  répo(|ue  de  la  jjuerre  sud- 
africaine,  ainsi  nue  railestcnt  les  monuments  éri«rés 
dans  les  cités  et  les  villajres  aux  .soldats  tond)és  sur 
les  champs  de  bataille.  ..  .Vous  consentons  à  faire  des 
sacrifices  pour  elle:  non  seulement  (piand  il  s'asjit 
d'inie  somme  d'ai'ijent.  niais  .selon  les  paroles  de  1  "lio- 
Jiorable  chef  de  l'opposition,  nos  cceurs.  notre  esprit, 
et  nos  bras  lui  sont  ac(piis.  "' 

M.  Pugsley,   ancien   ministre  d.'s  Travaux   l'id.lics    le   17    j 
vier  ]!ll;i. 

■'Ce  n'est  i)as  à  tel  ])()in1  de  vue  que  la  ^'auclie  en- 
visage la  (inestion:  ce  n'est  pas  ainsi  i|u'elle  con(;oit 
son  devoir  envers  la  mère-|)atrie.  A  notre  avis,  ce 
que  nous  .levons  faire  doit  être  l'oeuvre  du  Cana.la. 
•Vous  .jufjeons  <|u'à  l'Iieure  de  la  bataille  les  soldats 
ont  plus  d'importance  (pie  les  canons  et  les  vaisseaux, 
et  rpu'  le  peuple  canadien  se  trouverait  liumilier  si  on 
«li'vait  lui  dire.  lors((u'il  serait  livré  un  cuiubat  dé- 
cisif: --Vous  avez  coiisenti  à  fournir  les  navir<'s,  mais 
vous  n'avez  pas  eu  assez  de  courage  pas  assez  de 
patriotisme  pour  les  é,|uiper  de  marins  caïunliens. 
I)our  placer  vos  jeunes  gens  derrière  les  canons  et  les 
envoyer  se  battre  pour  le  Canada  et  l'empire."  Voilà 
pouripioi  nous  eon.sidérons  .pie  le  programme  ipi.'  tra- 
pc  raniondoment  du  très  honorable  chef  de  l'oi)posi- 
tion  est  celui  .pii  convient  le  mieux  à  notre  pays  et  à 

l'eiiinil-e.  " 


Double  jeu   des   libéraux 

Le  pou  de  sincérité  des  libérau.x  est  devenu  plus  manifeste 
lors.ju  ils  ont  été  appelés  à  voter  sur  eette  question. 


Diiiis  les  votes  >|iii  ont  l'-ti''  pris,  les  lihi'i'iiux  se  sont  con- 
tentés jintiint  (le  t'ois  iprils  ont  voté,  ils  ont  voté  de  t'ofee  ee 
<ini  snit  : 

1  I)(inner  ^Ar^MOmO  siins  ivtiiid  (1:!  fév.  l!»l;î). 

2  (^iie  cet  iirj^ent  soit  voté  |>iir  soniines  iinnnelles  (l'>  m<ii 
lin.!.. 

•T  Qne  le  ('iiii<i(l;i  ilcvi-jiit  iidoptei'  une  |toliti(|ne  perma- 
nente iniihéiliiitenient   (Hi  t'év.  i 

4  (^ne  i-ien  ne  soit  l'ait  avant  nne  élection   fi.'!  t'év.  l!tl;>.'i 

■">  (,)ne  le  îrouverneiiiciil  devrait  être  condaniné  pai'ce  ipi'il 
n'adoptail  de  poiitiipie  peiniaiiente  (!'!  t'év.  1!(1:!.  ) 

()  (jlue  rien  ne  soil  lait  avant  une  redis  Irihution  cl  une 
élection  {'21  l'év.  llil:ii. 

7     <^n'il  l'allait  incndre  des  niesnres  à  cette  scssicni.  mène 
■pour  al)olir  une  |>oliti(ph'  |>ei-niaiien1e  i  L'î  t'év.  1!M:!). 

5  (^ne  deU.X  escadres  soient  élalilies  aussitôt  (pie  possible 
sans  attendre  uiu'  élection   (  1.'!  t'éw  IDl.'îi. 

0     ()îu'il  n'y  ail  pas  de  plébiscite  {'21  fév.  lltl:!'. 

Ces  variations  des  libéi-anx  n'avaient  (pi'nn  but:  leui'rer 
la   population  anjjlaise  et   la  ]>o|)ulation   rran(.'aise  du   jiays. 


Le   devoir  des  électeurs 


("est    de  jujrer  les  deux  cllet's  à   leur  sincérité. 

Qui  est  le  i)lus  sirn'(''M'e  de  M.  Laui-ier  ipu  vote  noir  et  blanc 
sur  la  mémo  (pn-stioii  ou  de  M.  IJorden  cpii  t'ait  au  parlement 
exactement  ce  (pi 'il  a  i>romis  de  faire  lors(pril  s'est  présenté 
devant  le  ]>eui)le  en  1911. 
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ijii(|iifl!c  tics  deux  ji<)liti(|ti('.s  est  pivfv'-rablo ? 

M.  Laurier  veut  (iomii-r  plus  (ju'ou  tlcuiaiidu;  il  veut  don- 
ner de  l'artrent,  des  navires,  des  lioiniues. 

yi.  Horden  aeeorde  ce  iiu'on  lui  demande:  une  aide  eiycc- 
live  en  prêtant  à  l'Angrleterrc  ti'ois  puissants  luivires  (pii  res- 
tent  la  pr()])ri('té  du  Caïuula. 

Il  contribue  de  la  seule  i"a(;on  convfnal>le  à  inaintenii'  'e 
prestige  moral  de  l'Anfjletei'i'e  en  montrant  que  le  Canada  est 
I)ivt  avt>c  toutes  les  auti'cs  colonies  à  faire  les  sacrifices  in''- 
cessaires  pour  jrai'der  à  rKm|)ire  son  rôle  |)ré[)ondérant  dans  le 
monde. 

("est  ia  politi(pM'  du  patriotisuu-  et  du  sens  connnun. 


Votez  pour  le 
Candidat  de 

M.  Borden 
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